
PLANCHE II I

1
LETIZIA ET SON FRÈRE QUI DÉAMBULENT À PRÉSENT 
DANS L’ALLÉE DU JARDIN, Y POURSUIVENT LEUR 
TENDRE ET MÉLANCOLIQUE CONVERSATION.

1  –  L e t i z i a  B o n a p a r t e

…Ah ! J’aurais tant aimé que ma tendre 
Pauline fût ici en ces heures cruelles.  
C’est semble-t-il la seule parmi mes 
enfants à s’être très sincèrement émue du 
sort du pauvre Nabulio. 
1  -  L e  C a r d i n a l  F e s c h

Te revoi là  donc 
songeuse  !
2  -  L e t i z i a  B o n a p a r t e

Mais que veux-tu ?!? Mes pensées 
reviennent irrésistiblement à mon fils,  
crucifié sur ce lointain rocher désert… 
Si jeune encore…

3
TOUT EN  DEV ISAN T,  LE COUPLE LONGE LES 
R EM PARTS D ES MU RS A URÈLIENS…

4
…POUR FINALEMENT ACCÉDER À LA 
FAMEUSE TOUR BYZANTINE DE BÉLISAIRE.

5  -  L e  C a r d i n a l  F e s c h

…Sa prodigieuse odyssée le pare déjà d’une gloire  
immortelle, que son injuste martyre ne fera que 
renforcer… 

6 -  L e  C a r d i n a l  F e s c h

…Crois moi Letizia ! La postérité portera au plus 
haut son nom, retenant alors les humbles 
origines du successeur d'Alexandre et de César...  
À  l'image de sa noble et modeste patrie.



7  -  L e t i z i a  B o n a p a r t e

Justement, parmi tous mes souvenirs, notre 
terre natale et  ses parfums incomparables 
m’obsèdent de plus en plus… Probablement 
parce que tout comme Nabulio, nous 
mourrons sans la revoir.

8
EN CES INSTANTS, LES HAUTEURS DE CES RUINES ANTIQUES OFFRENT UN 
SPECTACLE D’AUTANT PLUS MAGNIFIQUE, QUE LE SOLEIL COUCHANT 
EMBRASE DE SOMPTUEUX COLORIS LE CIEL DE LA VILLE ÉTERNELLE.

 8 -  L et i z ia  Bon apar te

Tu as sans doute raison Joseph ! Quel roman 
que sa vie ! Et pourtant avant que sa destinée 
ne s’impose, sa jeunesse fut jonchée de tant 
d’obstacles et de revers… Et cela dès sa 
naissance dans notre chère Corse encore fort  
troublée en 1769…


